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Sujet 2.1 : Les structures diocésaines et paroissiales -
La gouvernance

Vous avez dit !
Cette première partie est l’écho des différentes synthèses de la réflexion engagée dans notre diocèse depuis quatre ans.

Constats
L’évangélisation, notre visée principale, interroge nos structures paroissiales et diocésaines. 

Elles ne sont plus adaptées :
- d’une part, à la réalité de notre diocèse  : nous fonctionnons encore avec une multiplicité de 
structures que nous ne pouvons plus tenir. Il faut alléger la monture pour mieux promouvoir 
l’évangélisation. 
- d’autre part, à la réalité de la nouvelle évangélisation : les équipes pastorales sont cloisonnées 
aussi bien au niveau diocésain que paroissial. Ce fonctionnement entrave notre mission commune. 
La mise en place d’ensembles pastoraux de plus en plus vastes empêche la proximité. L’étendue de 
paroisses fait qu’on ne se connaît pas.

Les femmes ne sont pas encore nombreuses à jouer un rôle actif dans les structures de 
gouvernance des organes de notre Église.

Convictions
Les EAPP et les CPP au fort ancrage territorial sont des instances où par nature la coresponsabilité 

doit se vivre au premier plan. Nous voulons « des Conseils pastoraux qui soient des lieux d’inclusion, 
de dialogue, de transparence, de discernement, d’évaluation et de coresponsabilité de tous. »

Le prêtre de demain doit être à l’image de saint Paul visitant, encourageant, stimulant les 
communautés dont il a la charge, et régulant parfois les tensions qui pourraient les agiter ; un 
prêtre vraiment libéré de l’organisationnel, dès lors que l’on ouvre de nouveaux ministères aux 
laïcs, avec de vraies responsabilités.

Propositions
Créer au niveau diocésain un pôle évangélisation (catéchèse, catéchuménat, pastorale des 

jeunes, formation, liturgie, pastorale familiale) qui regroupe des services dédiés à l’enfance, aux 
jeunes, aux adultes.

Instituer aux ministères du lectorat et de l’acolytat des hommes et des femmes. Mettre en place 
le ministère de catéchiste.

Donner à voir  : créer un organigramme des différents services proposés, avec des sigles 
clairs afin que les gens puissent se repérer dans leurs démarches ; souligner tout ce qu’il y a de 
dynamique dans la vie de notre Église diocésaine ; informer largement sur ce qui est proposé dans 
les paroisses, mouvements, services, diocèse. 
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Prenons du recul !
Cette deuxième partie propose un approfondissement du sujet à partir de textes de la Parole de Dieu et de 

l’enseignement de l’Église.

1.	 L’Église
« L’heure sonne pour l’Église d’approfondir la conscience qu’elle a d’elle-même, de méditer 

sur le mystère qui est le sien, d’explorer, pour sa propre instruction et sa propre édification, la 
doctrine [...] concernant sa propre origine, sa propre nature, sa propre mission, son propre sort 
final, doctrine cependant jamais assez étudiée et comprise. [...] De cette conscience éclairée 
et agissante, dérive un désir spontané de confronter à l’image idéale de l’Église, telle que le 
Christ la vit, la voulut et l’aima comme son Épouse sainte et immaculée (Ep, 5, 27), le visage 
réel que l’Église présente aujourd’hui. [...] De là, naît un désir généreux et comme impatient de 
renouvellement, c’est-à-dire de correction des défauts que cette conscience, en s’examinant à 
la lumière du modèle que le Christ nous en a laissé, dénonce et rejette. Quel est donc le devoir 
actuel de l’Église de corriger les défauts de ses propres membres et de les faire tendre à une 
plus grande perfection, et quelle est la méthode pour arriver avec sagesse à un renouvellement 
si important ? 

Cela ne doit pas donner à penser qu’il faille situer la perfection dans l’immutabilité des 
formes que l’Église s’est données au cours des siècles ; l’idéal n’est pas non plus d’éviter le 
rapprochement avec le tour de pensée et les manières de faire ayant cours de notre temps, en 
ce qu’ils ont d’acceptable. L’expression popularisée par notre vénéré prédécesseur Jean  XXIII, 
aggiornamento, nous restera toujours présente pour exprimer l’idée maîtresse de notre 
programme ; nous avons confirmé que telle était la ligne directrice du Concile, et nous le 
rappellerons pour stimuler dans l’Église la vitalité toujours renaissante, l’attention constamment 
éveillée aux signes du temps, et l’ouverture indéfiniment jeune qui sache « vérifier toute chose 
et retenir ce qui est bon » (1Th 5, 21), en tout temps et en toute circonstance.

Redisons pourtant encore cet avis pour notre profit à tous : l’Église trouvera une jeunesse 
renouvelée, bien moins par un changement dans l’appareil extérieur de ses lois que grâce à 
une attitude prise à l’intime des âmes, attitude d’obéissance au Christ et du même coup de 
respect des lois que l’Église s’impose à elle-même afin de suivre les traces du Christ. Là gît le 
secret de son renouveau, là sa véritable conversion, retournement du cœur, là son travail de 
perfectionnement. » Saint Paul VI, Lettre Encyclique Ecclesiam suam, L’Église aujourd’hui (6 août 1964), 

n° 10-12, 52-53.

	P Questions pour approfondir ces textes et enrichir notre réflexion :
- Qu’est-ce que ce texte nous dit de l’Église ? 
- Relevez trois termes qui manifestent un nécessaire et continuel renouvellement de l’Église. 

2.	 La paroisse
« La paroisse n’est pas une structure caduque ; précisément parce qu’elle a une grande 

plasticité, elle peut prendre des formes très diverses qui demandent la docilité et la créativité 
missionnaire du pasteur et de la communauté. Même si, certainement, elle n’est pas l’unique 
institution évangélisatrice, si elle est capable de se réformer et de s’adapter constamment, 
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elle continuera à être « l’Église elle-même qui vit au milieu des maisons de ses fils et de ses 
filles ». Cela suppose que réellement elle soit en contact avec les familles et avec la vie du 
peuple et ne devienne pas une structure prolixe séparée des gens, ou un groupe d’élus qui se 
regardent eux-mêmes. La paroisse est présence ecclésiale sur le territoire, lieu de l’écoute de la 
Parole, de la croissance de la vie chrétienne, du dialogue, de l’annonce, de la charité généreuse, 
de l’adoration et de la célébration. À travers toutes ses activités, la paroisse encourage et 
forme ses membres pour qu’ils soient des agents de l’évangélisation. Elle est communauté de 
communautés, sanctuaire où les assoiffés viennent boire pour continuer à marcher, et centre 
d’un constant envoi missionnaire. Mais nous devons reconnaître que l’appel à la révision et au 
renouveau des paroisses n’a pas encore donné de fruits suffisants pour qu’elles soient encore 
plus proches des gens, qu’elles soient des lieux de communion vivante et de participation, et 
qu’elles s’orientent complètement vers la mission. » Pape François, Exhortation apostolique La Joie 
de l’Évangile, n° 28.

	P Question pour approfondir ces textes et enrichir notre réflexion :
Qu’est-ce que ce texte dit de la paroisse ?

3.	 La diversité des vocations
« Selon la parabole évangélique, le maître du domaine appelle les ouvriers à sa vigne aux 

différentes heures de la journée : certains au lever du jour, d’autres vers neuf heures du matin, 
d’autres encore vers midi et vers trois heures, les derniers vers cinq heures (cf. Mt 20, 1 sqq).

En commentant cette page de l’Évangile, Saint Grégoire le Grand interprète les différentes 
heures de l’appel, en les rapprochant des âges de la vie : « Les ouvriers sont appelés à la vigne 
à des heures différentes, comme pour signifier que l’un est appelé à la sainteté au moment de 
son enfance, un autre dans sa jeunesse, un autre dans son âge mûr, et un autre à un âge plus 
avancé. » 

Nous pouvons reprendre le commentaire de saint Grégoire le Grand et l’étendre encore 
plus à la variété extraordinaire des personnes présentes dans l’Église, qui sont, toutes et 
chacune, appelées à travailler pour l’avènement du Royaume de Dieu, selon la diversité des 
vocations et des situations, des charismes et des ministères. C’est une variété liée, non pas 
seulement à l’âge, mais aussi à la différence du sexe et à la diversité des qualités, comme aussi 
aux vocations et aux conditions de vie : c’est une variété qui rend plus vive et plus concrète la 
richesse de l’Église. » Saint Jean Paul II, Exhortation apostolique Christi fideles laïci, Les fidèles laïcs 30 
décembre 1988 n° 45.

	P Questions pour approfondir ces textes et enrichir notre réflexion :
- D’après ce texte, quelles sont les personnes qui sont appelées ? 
- À quoi ces personnes sont-elles appelées ? 
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 Nous nous interrogeons !
Cette troisième partie comporte des interrogations qui vous aideront à élaborer vos constats et vos propres 

propositions d’orientations pastorales diocésaines que vous enverrez au Secrétariat général du Synode.

Vous avez dit  : «  L’évangélisation, notre visée principale, interroge nos structures paroissiales 
et diocésaines  ; elles ne sont plus adaptées, ni à la réalité de notre diocèse, ni à la réalité de 
la nouvelle évangélisation  ». Dans l’encyclique Ecclesiam suam, saint Paul VI invite l’Église au 
renouvellement : « L’heure sonne pour l’Église d’approfondir la conscience qu’elle a d’elle-même. 
[...] Quel est donc le devoir actuel de l’Église de corriger les défauts de ses propres membres et de 
les faire tendre à une plus grande perfection, et quelle est la méthode pour arriver avec sagesse à 
un renouvellement si important ? »
	P Quelques pistes de réflexion

- Nommez de manière précise les structures et les modes de fonctionnement qui vous paraissent 
essentiels à réformer et à renouveler dès à présent.
- À quelle(s) conversion(s) cela nous invite-t-il  ? Quelle(s) proposition(s) concrète(s) de 
réorganisation feriez-vous dans ce sens ? 

Vous avez dit : « Nous ne savons pas comment et qui appeler. On appelle pour boucher les trous. 
Nous ne prenons pas le temps de distinguer les charismes des uns et des autres. Il nous faut 
mutualiser les compétences : dans la réflexion, la préparation, la mise en place commune. Il nous 
faut trouver une symphonie des vocations. »
Dans l’exhortation apostolique Les Fidèles laïcs  (n° 45), saint Jean-Paul II rappelle «  la variété 
extraordinaire des personnes présentes dans l’Église, et qui sont toutes appelées à travailler pour 
l’avènement du Royaume de Dieu ». Il souligne ainsi la variété des vocations et l’unité de la mission 
qu’il nous faut tenir ensemble.

	P Quelques pistes de réflexion
- Qu’est-ce que nous pourrions mettre en œuvre, dans notre diocèse, nos paroisses, pour manifester 
cette unité de mission en même temps que la diversité de nos vocations ? 

Vous avez dit  : « La mise en place d’ensembles pastoraux de plus en plus vastes empêche la 
proximité : l’étendue de nos paroisses fait qu’on ne se connaît pas. Nous voulons des communautés 
de proximité qui se retrouvent autour de la Parole de Dieu. »
Dans l’exhortation apostolique La Joie de l’Évangile (n° 28), le pape François nous invite à 
«  reconnaître que l’appel à la révision et au renouveau des paroisses n’a pas encore donné de 
fruits suffisants pour qu’elles soient encore plus proches des gens, qu’elles soient des lieux de 
communion vivante et de participation, et qu’elles s’orientent complètement vers la mission ». 

	P Quelques pistes de réflexion
- Ce texte nous interroge sur les réalités paroissiales telles que nous les vivons. Que pourrions-
nous mettre en œuvre pour tendre à la réalisation de notre mission ? 


